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LES TROIS MIROIRS.

Une jeune fille élevée dans un pensionnat, mais
chez qui se réveillaient parfois des goûts de coquet-
terie, écrivit à sa mère pour lui demander un mi-
roir de toilette.

Peu de jours après, elle recevait cette réponse
"Ma chère enfant, au lieu d'un miroir, je t'en en-
verrai trois. Dans le premier, tu verras ce que tu es ;
dans le second, ce que tu seras ; dans le troisième,
ce que tu dois être. " Une annonce si étrange fit
faire à la jeune fille bien des conjectures : mais elle
ne put deviner ce que signifiaient les paroles énig-
matiques de sa mère ; aussi était-elle impatiente de
voir arriver les miroirs.

Après trois jours, qui lui parurent trois siècles, on
lui remit la boîte mystérieuse.

Elle trouva d'abord un miroir de toilette, vrai mi-
roir, qui lui montrait ce qu'elle était, les avantages
qu'elle idolâtrait dans sa personne. "Maman est bien
bonne ! " se dit-elle, et elle déposa le miroir sur la
petite table de son alcôve avec une vive satisfac-
tion.

Sous une seconde enveloppe qu'elle ouvre avec
anxiété, elle trouve... une tête de mort ! C'était le


